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GOUIN du FIEF 

(sans jonction connue) 

Famille de la Région Nantaise 

 

 

Par ignorance, j’ai, ainsi que d’autres auteurs, considéré que la famille GOUIN du FIEF était une branche des 

autres familles GOUIN bien connues en Vendée. Il n’en était rien. Après bien des échanges avec les intéressés 

de cette famille, et des recherches complémentaires, il est apparu que les GOUIN du FIEF était une famille 

indépendante des autres (en attendant un lien peut-être) connue au sud de la Loire. 

 

1. N. GOUIN, père de : 

1°) Pierre GOUIN, qui suit. 

2°) Jacques GOUIN, sieur de La Cadinière, marié à Renée COURONNÉ, dont au moins un fils 

1a) Jacques GOUIN, sieur du Portal, né vers 1646, qui épousa à La Limouzinière (44), Anne 

GOUIN, sa cousine germaine, née vers 1653, fille de Pierre GOUIN, sieur du Fief, et de Françoise 

TOURAYNE. 

2a) Anne GOUIN, qui épousa d’abord à La Limouzinière le 22 septembre 1716, Julien 

GUILLON, sieur du Frénard, fils de Julien GUILLON et de Marie MERCIER ; puis à La 

Limouzinière le 11 février 1732, Gabriel MOCQUART, de St-Philbert-de-Grand-Lieu, veuf 

de Marguerite LEMAITRE. 

2b) Jeanne Louise Elisabeth GOUIN du PORTAL, qui épousa d’abord à La Limouzinière 

le 6 septembre 1701, Claude HERVOUET, sieur de La Robrie, avocat en Parlement, de 

St-Lumine-de-Coutais, fils de Claude HERVOUET, sieur du Prémeriet, avocat, et de 

Marie VRIGNAUD ; puis à La Limouzinière le 13 novembre 1714, Jean Baptiste JOYAU, 

sieur du Garray, avocat, fils de Jean JOYAU et de Catherine MOINARD ; et enfin à Nantes 

(St-Denis) le 24 décembre 1736, Pierre GOUIN, sieur de La Résinière, son cousin 

germain, veuf de Marie DESROCHES. Dont au moins du premier mariage : 

3a) Claude Joseph HERVOUET de LA ROBRIE, qui épousa à St-Lumine-de-

Coutais le 14 octobre 1736, Jeanne GOUIN de LA RÉSINIÈRE, sa cousine issue 

de germain, fille de Pierre GOUIN et de Louise BIN. 

3°) Marguerite GOUIN, qui épousa Jean GARIOU, sieur de la Jaumerière. 

 

2. Pierre GOUIN, sieur du Fief, seigneur de la Résinière, greffier du duché de Retz ; il épousa à Nantes St-

Vincent le 14 janvier 1653, Françoise TOURRAYNE, dame du Fief, fille de Pierre TOURAINE, sieur de la Jaunaye, 

dont au moins : 
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1°) Henry GOUIN, sieur du Fief, conseiller du Roi, correcteur à la Chambre des Comptes de Bretagne ; 

avec son frère et sa sœur, il vendit, le 16 avril 1699, comme héritiers de leur mère et leur tante, Marguerite 

TOURRAYNE, pour le prix de 10.400 livres, le château de La Jaunaye, à St-Sébastien près de Nantes, 

où fut conclu premier traité de la pacification de la Vendée, à Christophe LETOURNEUX, écuyer, sieur de 

Sens. Il épousa Anne JOSNET, de La Garnache, fille de Jean JOSNET, sieur de la Navarrière et Marie 

BAUGET. 

1a) Marie Anne GOUIN, née à La Limouzinière (44) le 14 novembre 1682, décédée à Pont-St-

Martin (44), le 4 juin 1731 ; elle avait épousé Jacques Etienne BROSSARD, écuyer, sgr du 

Vigneau et du Plessis, né à Nantes St-Vincent le 6 août 1677, fils de Philippe BROSSARD, sieur 

de la Trocardière, et Marie SAUVAGET. Dont au moins : 

2a) Marguerite Jacquette BROSSARD, née le 15 novembre 1711, décédée à Nantes le 

13 janvier 1778 ; elle avait épousé à Pont-St-Martin le 26 juin 1624, Pierre Eustache de 

CORNULIER, chevalier, sgr du Vernat, du Plessis et du Treget, né au château de 

Lucinière, aux Touches (44) le 25 juin 1680, décédé à Nantes Ste-Radegonde le 25 

décembre 1736. 

1b) Etienne Henry GOUIN, seigneur du Fief, né à Nantes, décédé à St-Coloban (44) le 10 

septembre 1746 ; il avait épousa à Nantes Ste-Croix le 1er février 1712, Catherine MORICAUD, 

dame du Vivier, née à Nantes Ste-Croix le 25 octobre 1688, fille de Mathurin MORICAUD et 

Catherine MORICEAU. 

2a) Henry GOUIN, né en 1713. 

2b) Catherine GOUIN, née à Nantes Ste-Croix le 1er octobre 1714, morte jeune. 

2c) François GOUIN, éc., Sgr de la Frogerie, né à Nantes Ste-Croix le 13 mars 1716, 

décédé à Guérande (44) le 6 janvier 1785 ; il y avait épousé le 26 janvier 1750, Elisabeth 

Catherine BIZEUL, fille de Julien Félix BISEUL, sieur des Hullonières, avocat au 

Parlement de Bretagne, et Marie BRONAIS. 

3a) Catherine Jeanne GOUIN, qui épousa à Nantes St-Clément le 28 novembre 

1774, Louis René Marie de COURSON, chevalier, sgr de Liffac, né à Guérande, 

fils de Jean Marie de COURSON et Catherine Céleste LE LOUP. 

2d) Marguerite GOUIN (1718-1721). 

2e) Jacques GOUIN, né en 1720. 

2f) Etienne GOUIN, né en 1722. 

2g) Prudent GOUIN, né en 1723. 

2h) Pierre Eustache GOUIN, né en 1724.  

2°) Etienne Henri GOUIN, qui suit. 

3°) Etienne Henri  

4°) Anne GOUIN, née vers 1653, inhumée à La Limouzinière (44) le 11 avril 1718 ; elle y avait épousé le 

28 avril 1671, son cousin germain, Jacques GOUIN, sieur du Portal (à Antigny, 85), et de la Reinerie (à 

La Tardière, 85), né vers 1648, fils de Jacques GOUIN, sieur de la Cadinière, et de Renée COURONNÉ. 

Voir ci-dessus 

 

3. Etienne Mathurin GOUIN, seigneur de la Résinière, décédé à Maisdon le 9 avril 1712 ; il avait épousé à 

Nantes St-Laurent le 9 juin 1685, Jeanne LE ROUX, fille d’Antoine LE ROUX, sieur de la Ville, et d’Anne 



BOUCHER. 

1°) Pierre GOUIN, sieur de la Résinière, capitaine d’une compagnie de la milice bourgeoise ; il épousa 

d’abord Louise BIN ; puis à Nantes St-Denis le 13 septembre 1731, après dispense du 4e degré de 

consanguinité, Marie DESROCHES, née à Machecoul le 21 septembre 1689, décédée à Nantes le 16 

décembre 1735, fille de François DESROCHES, sieur de la Guibretière, notaire et procureur fiscal du 

duché de Retz, et de Jeanne JANVIER ; et enfin à Nantes St-Denis le 24 décembre 1736, Jeanne Louise 

Elisabeth GOUIN du PORTAL, sa cousine germaine, fille de Jacques GOUIN, sieur du Portal, et d’Anne 

GOUIN. Dont du premier mariage : 

1a) Jeanne GOUIN de LA RÉZINIÈRE, qui épousa à St-Lumine-de-Coutais, après dispense du 

3e degré de consanguinité, Noble Homme Claude Joseph HERVOUET de LA ROBRIE, fils de 

Claude HERVOUET, sieur de La Robrie, avocat en Parlement, et de Jeanne Louise Elisabeth 

GOUIN du PORTAL. Dont postérité HERVOUET de LA ROBRIE, MARESCHAL de POIROUX, 

SIOC’HAN de KERSABIEC… 

2°) Mathurin GOUIN, sieur des Masses, qui épousa Renée LÉAUTÉ, dont au moins : 

1a) Symphorien GOUIN, né à Clisson Notre-Dame le 22 août 1713. 

3°) Marie GOUIN, qui épousa d’abord à Aigrefeuille-sur-Maine le 12 novembre 1725, Jean François 

BENOIST, sieur des Caillaudières, fermier de la terre de St-Fulgent (Vendée), fils de Jacques BENOIST, 

sieur des Caillaudières, et de Marie Marguerite MERLAND de LA MAISONNEUVE ; puis vers 1735, Pierre 

GOURRAUD, sieur de La Proustière, avocat en Parlement, né à Chavagnes-en-Paillers le 29 mai 1675, 

y décédé le 30 janvier 1750, fils d’Alexandre GOURRAUD, sieur de La Bonnelière, et d’Elisabeth 

AUVINET. 

4°) Antoine GOUIN, qui épousa à La Haye-Fouassière le 9 septembre 1732, Jeanne CARIS de BOIS-

MACÉ, fille de Jacques CARIS, sieur de Bois Macé, et d’Angélique de LESPINAY. 

2a) Marie GOUIN, née à La Haye-Fouassière le 6 février 1735, y décédée le 18 avril 1745. 

2b) Antoine Claude GOUIN, né à La Haye-Fouassière le 19 mai 1737 ; il épousa à Nantes St-

Similien le 11 septembre 1774, Adélaïde Aimée BUROT, née vers 1747, fille de Noble Homme 

Michel Louis BUROT, avocat et procureur au Parlement de Bretagne, et de Jeanne FAYOLLE. 

3a) Antoine Louis GOUIN, né à La Haye-Fouassière le 24 avril 1778. 

2c) Pierre Jean GOUIN, né à La Haye-Fouassière le 1er juin 1738. 

 

3. Henry GOUIN, sieur du Fief, conseiller du Roi, correcteur à la Chambre des Comptes de Bretagne ; il vendit 

avec son frère et sa sœur, le 16 avril 1699, comme héritiers de leur mère et leur tante, Marguerite TOURRAYNE, 

pour le prix de 10.400 livres, le château de la Jaunaye, à St-Sébastien près de Nantes, où fut conclu le premier 

traité de la pacification de la Vendée, à Christophe LETOURNEUX, écuyer, sieur de Sans.  

Henry GOUIN épousa à St-Philbert-de-Grand-Lieu le 5 février 1682, Anne JOSNET, de La Garnache, fille de Jean 

JOSNET et de Marie BAUGET. 

1°) Marie Anne GOUIN, née à La Limouzinière (44) le 14 novembre 1682, décédée à Pont-Saint-Martin 

le 4juin 1731 ; elle avait épousé Jacques Etienne BROSSARD, écuyer, seigneur du Vigneau, dont au 

moins : 

1a) Marguerite Jacquette BROSSARD, née le 15 novembre 1711, décédée à Nantes le 13 janvier 

1778 ; elle avait épousé à Pont-Saint-Martin le 26 juin 1724, Pierre Eustache de CORUNLIER, 

chevalier, sgr du Vernay, docteur en théologie de la Faculté de Paris, d’abord destiné à l’état 

ecclésiastique, baptisé aux Touches (44) le 16 septembre 1691, décédé à Nantes Ste-Radegonde 



le 25 décembre 1736, fils de Jean Baptiste de CORNULIER, seigneur de Lucinière, et de 

Françoise DONDEL. Dont postérité. 

2°) Etienne Henry GOUIN, écuyer, sieur du Fief, qui suit. 

 

3. Etienne Henri GOUIN, écuyer, seigneur du Vivier, conseiller du Roi, contrôleur à la Cour des Comptes de 

Bretagne, secrétaire du Roi, maison et couronne de France, décédé à St-Colomban le 10 septembre 1746 ; il 

avait épousé à Nantes Ste-Croix le 1er décembre 1712, Catherine MORICAUD, y née le 25 octobre 1688. 

1°) Marie Louise GOUIN, qui épousa Anne Louis Claude de SOUSSAY, seigneur de la Guichardière. 

2°) Catherine GOUIN, qui épousa à Nantes St-Vincent le 27 juillet 1744, Claude LE ROYER, sieur de 

Rougneuil, fils de Claude LE ROYER et de Marie LE ROUX. 

3°) Etienne GOUIN, écuyer, seigneur du Vivier, qui épousa à Nantes Ste-Croix le 25 juin 1748, Louise de 

VALLETON, fille de Nicolas de VALLETON, négociant, et de Rose ALLÉAUME ; mariage en présence de 

Nicolas de VALLETON, frère de l’époux, Laurent de VALLETON, aussi son frère, Messire Alexandre 

CHARETTE, chevalier, seigneur de la Gacherie, son beau-frère, Dame Marie Rose de VALLETON, 

épouse dudit CHARETTE, Jeanne et Claude de VALLETON, sœurs de l’époux, Dlle Louise de 

VALLETON, sa tante, écuyers Henry et François GOUIN, frères de l’épouse. 

4°) Henri GOUIN, qui suit. 

5°) François GOUIN, écuyer, seigneur de la Forgerie, qui épousa à Nantes St-Denis le 26 janvier 1750, 

Elisabeth Catherine BIZEUL, fille de Julien Félix BIZEUL, sieur des Hullonières, avocat au Parlement de 

Bretagne, et de Marie BRONAIS ; mariage en présence de Félix Nicolas Marie BIZEUL de LA 

HULLONIÈRE, conseiller du Roi, auditeur en la Chambre des comptes de Bretagne, frère de l’épouse, 

écuyer Henri GOUIN, seigneur du Fief, écuyer Honoré Philippe BOSSARD, conseiller du Roi, magistrat 

civil et criminel du présidial de Nantes, beau-frère de l’épouse, Noble Maître Jean Joseph BIZEUL de LA 

GRAVAUDIÈRE, avocat au Parlement, conseiller procureur du Roi au siège général de l’amirauté de la 

ville et fort royal de l’ile de la Martinique, oncle. 

1a) Catherine Jeanne GOUIN, qui épousa à Nantes St-Clément le 28 novembre 1774, Louis René 

Marie de COURSON, chevalier, seigneur de Liffiac, né à Guérande, fils de Jean Marie de 

COURSON et de Catherine Céleste LE LOUP. 

6°) Pierre GOUIN, né le 23 août 1724. 

 

4. Henri GOUIN, écuyer, seigneur du Fief et de la Haye Grossardière, né à St-Colombin le 1er août 1713 ; il 

épousa d’abord Françoise MAINGUY ; puis à Nantes St-Nicolas le 13 août 1748, Thérèse MERCIER du 

QUESNAY, y née le 4 novembre 1725, fille de Nicolas MERCIER du QUESNAY, conseiller secrétaire du Roi, 

maison et couronne de France, ancien échevin et juge consul de la ville de Nantes, et de Thérèse CHARRON de 

LA GLANDIÈRE. 

1°) Nicolas Henri GOUIN, qui suit. 

2°) Julie GOUIN, née à St-Colomban vers 1750 ; elle épousa à Nantes St-Clément le 25 juin 1782, Pierre 

Julien LIBAULT, capitaine de la compagnie de gendarmes de St-Domingue, né à Nantes le 11 mai 1753, 

fils d’Antoine LIBAULT, sieur de la Barossière, ancien capitaine au régiment de Lorraine Infanterie, 

conseiller du Roi et maître ordinaire en la Cours des Comptes de Bretagne, et de Françoise CAMAX. 

3°) Marie Angélique GOUIN du FIEF, née à Nantes St-Laurent le 29 septembre 1757 ; elle épousa à 

Nantes St-Clément le 25 avril 1786, Louis Etienne BOUSSINEAU, chevalier, seigneur de la Joliverie, né 

à Nantes le 29 mars 1759, décédé à Châteaubriant le 20 décembre 1794, fils de Louis Philippe 



BOUSSINEAU, seigneur de la Joliverie, et de Catherine BIGUER. Dont postérité. 

4°) Elisabeth GOUIN, qui épousa à Nantes St-Clément le 26 mai 1774, Antoine Marc LIBAULT, né à 

Nantes le 5 janvier 1752, fils d’Antoine LIBAULT, sieur de la Barossière, et de Françoise CAMAX. 

5°) Eulalie GOUIN, née à Nantes St-Clément le 9 novembre 1759. 

6°) Catherine Thérèse GOUIN 

 

5. Nicolas Henri GOUIN, écuyer, seigneur du Fief, né à St-Colomban vers 1749 ; il épousa à Nantes St-Léonard 

le 6 décembre 1774, Victoire Aimée LIBAULT, née à Nantes le 5 août 1754, fille d’Antoine LIBAULT, sieur de la 

Barossière, ancien capitaine au régiment de Lorraine Infanterie, conseiller du Roi et maître ordinaire en la Cours 

des Comptes de Bretagne, et de Françoise LAMBERT CAMAX. 

Dès le début de la guerre, Madame GOUIN du FIEF œuvra dans le Pays de Retz pour faciliter l’insurrection 

vendéenne ; mais en septembre, elle dut abandonner sa propriété menacée par l’armée de Mayence. 

Nicolas Henri GOUIN, son époux, ayant émigré, elle se cacha avec trois de ses enfants sur le territoire de l’Armée 

Catholique et Royale. Elle fut ainsi embarquée, en octobre 1793, dans la campagne d’outre-Loire. Elle fut séparée 

de l’Armée durant la déroute du Mans le 13 décembre 1793. Elle parvint, par ses propres moyens, à revenir en 

Vendée en 1794, pour y voir mourir son plus jeune fils, encore au berceau « les Bleus vinrent chez elle à St-

Colombin…, et sous ses yeux, ils le coupèrent en quatre ». Dès lors, elle prit les armes et devint l’une des plus 

fameuses amazones de CHARETTE, combattant souvent en première ligne. Elle survécut pourtant à la guerre et 

Louis XVIII lui écrivit en 1798 en y joignant son portrait : « Gravé d’après l’original, donné par le Roi à Madame 

GOUIN du FIEF, comme récompense de son zèle pour favoriser les premiers rassemblements de la Vendée, et 

du courage avec lequel elle a combattu au milieu des braves royalistes jusques à leur dispersion ». 

Après la pacification, Nicolas Henri GOUIN revint chercher sa famille pour l’emmener en Angleterre où il résidait. 

Puis ils s’installèrent aux Etats-Unis et c’est là que Victoire Aimée GOUIN du FIEF est décédée vers 1820, peut-

être à Philadelphie. 

1°) Nicolas GOUIN, né à Nantes St-Clément le 21 septembre 1775, décédé à Pentonville (Angleterre) le 

12 avril 1834. Bien qu’adolescent, il rejoint en 1792 le corps royal naval formé sous les ordres de Charles 

Hector, comte d’ESTAING, à Enghien et fait la campagne avec son régiment dans l’armée des frères de 

Louis XVI jusqu’à sa dissolution ; la même année, il cherche refuge en Angleterre, mais après avoir 

navigué vers les Antilles, il est attiré par Philadelphie qu’il atteint en juillet 1793. Pendant son séjour en 

Amérique, il fait la connaissance du docteur Joseph PRIESTLEY, de Thomas JEFFERSON et d’autres 

personnages éminents. Pendant près de 25 ans, il enseigne le français avec succès en Amérique et en 

Angleterre vers laquelle il est retourné vers 1818. 

2°) Henri Constant GOUIN, né à Nantes St-Clément le 7 octobre 1776, décédé à St-Colombin le 20 juillet 

1785. 

3°) Armand Casimir GOUIN, né à St-Colombin le 24 juillet 1786 ; il s’installe à St-Hélier (Jersey) où il est 

lieutenant des chasseurs britanniques. Il rédige son testament le 27 février 1852. Il souhaite être inhumé 

au cimetière St-Saviour. Il donne à l’abbé MORLAIX 700 francs, 400 frs pour l’éducation de ses enfants 

dans la religion catholique, 50 francs pour dire des messes pour le repos de son âme et 250 francs pour 

l’église, 300 frs pour les pauvres de l’« Irish Catholic Church », et 48 frs pour les pauvres de St-Hélier. 

4°) Chérubin GOUIN du FIEF, né à Nantes vers 1786 ; orfèvre, émigré, naturalisé américain en juin 1813. 

Il épouse Mary Margaret « Polly » FOWLER, née dans le Maryland le 12 décembre 1780, décédée à 

Washington le 3 juin 1865, et décède lui-même à Georgetown (Washington) en 1841, dont au moins : 

1a) Elisabeth DUFIEF, née à Georgetown (district de Colombia) en septembre 1814, y décédée 

le 16 mars 1909. 



1b) Jane Suzan DUFIEF, née le 17 décembre 1819, décédée le 26 septembre 1904 ; elle épousa 

Samuel FOWLER, banquier, né le 1er mars 1813, décédé le 15 février 1896. 

2a) Emma FOWLER (1843-1908). 

2b) Marion E. FOWLER (1846-1918). 

2c) Mary H. FOWLER, née en 1851, décédée à Washington (Washington DC) le 4 février 

1910 

2d) Susan Janes « Susie » FOWLER, née le 27 avril 1852, décédée le 30 mars 1938 ; 

elle épousa William Edgar ROGERS, né à Huntington (Comté de Suffolk, USA) en 1841, 

décédé à Washington le 13 avril 1927, dont : 

3a) Hilda ROGERS, née le 29 mars 1889, décédée le 6 décembre 1947. 

3b) Paul Vanvedlsor ROGERS, né le 5 juin 1892, décédé le 6 décembre 1957. 

2e) Charles Dufief FOWLER, né en 1855, décédé à Washington le 26 mai 1924 ; il avait 

épousé Elie WELSH, décédée le 8 novembre 1945. 

2f) Albert Covington FOWLER, né à Washington le 16 avril 1857, décédé à St-Louis 

(Missouri) le 26 mars 1911 ; il avait épousé Mary FERGUSON, née à St-Louis le 12 février 

1860, y décédée le 13 octobre 1940, fille de David Kennedy FERGUSON et de Caroline 

SHERER. 

3a) Caroline D. FOWLER. 

2g) Willis FOWLER, né en 1859, décédé le 23 septembre 1935 ; il épousa Janette 

MABEL, née en Louisiane en 1869, décédée le 26 février 1955) . 

2h) Samuel Gouin FOWLER, né à Washington (DC) le 14 janvier 1863, décédé à St-Louis 

(Missouri) le 11 juin 1917. Il épousa Marianthe A. GROSHON, née à Webster Groves 

(Missousri) le 17 décembre 1867, décédée à New York le 16 juillet 1963, fille de William 

GROSHON et d’Hélène FULLER. 

3a) Helen DuFIEF FOWLER, née le 20 février 1899, décédée le 4 août 1902. 

3b) Charlotte Marie FOWLER, née à St-Louis le 2 mars 1909, décédée à Staten 

Island (Comté de Richmond) le 24 juin 2001 ; elle avait épousé Robert A. 

BENTLEY, né en Pennsylvanie le 12 février 1908, décédé à New York le 28 

novembre 1989. 

1c) John Lawrence GOUIN du FIEF, né aux Etats-Unis, à Georgetown, district de Colombia, le 

14 juin 1817, décédé à Rockville (comté de Montgomery) dans le Maryland le 26 mars 1877, 

inhumé à Georgetown, Washington (Oak Hill Cemetery). ; il avait épousé en 1847, Catherine 

Amelia TALBOT, née en 1824, décédée à Washington le 5 avril 1902, dont il a eu 9 enfants : 

2a) John Lawrence DUFIEF (1849-1868). 

2b) Mary E. DUFIEF (1851-1910), mariée à Edward HAYS. 

2c) Annetta DUFIEF (1853-1927), mariée à Harry CARLISLE. 

2d) Kate DUFIEF (1854-1910). 

2e) Charles G. DUFIEF (1856-1916). 

2f) Elisabeth DUFIEF, née en 1858, décédée jeune. 

2g) Margaret DUFIEF (1860-1948), mariée à Walter F. MAGRUDER. 

2h) Emma L. DUFIEF (1862-1944), mariée à Samuel SKANKS. 



2i) Louis Buckey DUFIEF (1866-1923). 

1d) Mary Margaret DUFIEF 

5°) Arsène GOUIN, née à St-Colombin le 6 juin 1789, baptisée le 9 ; elle épousa le chevalier Gratien 

LIBAULT de LA BAROSSIÈRE, né au Fort Dauphin, sur l’île de St-Domingue, le 4 septembre 1788, fils 

de Pierre Julien LIBAULT de LA BAROSSIÈRE, propriétaire à St-Domingue, et de Julie GOUIN du FIEF, 

capitaine au Régiment de chasseurs à cheval du Morbihan, chevalier de la Légion d’honneur, décédé le 

22 mai 1827, dont : 

1a) Emma Aimée LIBAULT de LA BAROSSIÈRE, décédée célibataire le 21 septembre 1895. 

1b) Alphonse Simon LIBAULT de LA BAROSSIÈRE 

6°) Jean Baptiste Désiré GOUIN 


